
Journal des communistes
des TILLEULS

1. LE FN BATTU
La candidate du Front national n’a pas été élue. Les com-
munistes sont fiers d’avoir œuvré avec clarté à sa défaite,
car nous savons qu’elle continue de menacer la Répu-
blique et la paix en utilisant la haine et la division.
Le rejet de l’autre, la xénophobie, le repli sur soi plutôt
que « Liberté, Égalité, Fraternité », nous n’en voudrons
jamais, ni aujourd'hui ni demain.

2. PAS DE SOUTIEN AU PROGRAMME DE 
MACRON

Notre appel à voter le 7 mai, n’était pas un soutien au
programme de Macron. Sous un langage de « bisou-
nours », il veut casser le Code du travail, mettre en cause
les droits des travailleurs, soutenir l’Europe des ban-
quiers et de la spéculation, pouvoir faire des profits sur
tout (santé, vieillesse, sport, etc.), laisser la finance déci-
der, faire des cadeaux aux patrons sur le dos des salariés.
C’est la continuité en pire de la politique de ces dernières
années

3. RÉÉLIRE MARIE-GEORGE BUFFET ET 
GAGNER LES LÉGISLATIVES

Personne ne sait quelle majorité sortira des urnes aux lé-
gislatives. 7 millions de citoyens ont voté Mélenchon au
premier tour. C’est une force considérable. Si tous les
électeurs qui veulent une politique prenant en compte
leurs préoccupations s’unissent, tout est possible. C’est
pourquoi le PCF a proposé à France insoumise de faire
l’union aux législatives pour qu’il y ait un-e seul-e can-
didat-e de gauche partout pour une majorité réunie de
gens différents qui travaillent ensemble sur un pro-
gramme afin d’améliorer la situation de la population.
Nous regrettons que Jean-Luc Mélenchon ait rejeté cette
offre au plan national. Nous continuons à œuvrer pour
gagner ensemble.
Dans notre circonscription, Marie-George Buffet sera la
seule candidate des électeurs ayant voté Mélenchon au
1er tour. C’est une bonne chose. Ses propositions sont à
votre disposition.
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ÉLECTIONS PRÉSIDENTIELLES
Premiers enseignements après le second tour

Pour avoir une élue à vos côtés qui habite le Blanc-Mesnil 
qui rassemble et ne ment pas

VOTEZ MARIE-GEORGE BUFFET, LES 11 ET 18 JUIN !
l Pour une sécurité de l’emploi et de la formation pour chacun, tout au long de sa vie. Il existe

une Sécurité sociale pour la maladie, pour la retraite, pour la famille, pourquoi pas pour
l’emploi ? Quand quelqu'un n’a pas de travail, il est formé pour un nouvel emploi. Fini 
le chômage et la peur du licenciement. 

l Pour défendre cette Sécurité sociale à laquelle nous tenons tant.
l Pour limiter les pouvoirs de la finance et mettre l’Humain d’abord
l Pour plus de droits pour les salariés et leurs organisations syndicales dans les entreprises
l Pour augmenter le pouvoir d’achat et faire reculer la pauvreté.
l Pour les handicapés.
l Pour plus de démocratie.
l Pour une rénovation de la cité qui tienne compte de votre avis.



La rencontre qui a eu lieu vendredi 14 avril 2017, à
l'invitation des communistes et de leurs élu-e-s,
au restaurant de l'école Audin, portait sur le projet

d'urbanisation des Tilleuls.
D’emblée, les animateurs ont tenu à rappeler qu'ils
n'étaient pas opposés à une réhabilitation lourde des lo-
gements sociaux des Tilleuls - qu'ils appellent d'ailleurs
de leurs vœux depuis longtemps - sans augmentation de
loyer et permettant aux habitant-e-s qui le souhaitent de
rester sur place. Or pour l'instant, le projet déposé à
l'Agence nationale pour la rénovation urbaine (Anru)
reste très flou.
Le projet est présenté par le maire et son équipe comme
« LA » solution aux problèmes de qualité de logement,
à l'urbanisation de la ville et comme une aubaine (pour
qui ?). Pourtant, la population ne connaît qu'une infime
partie des engagements pris par la municipalité sur son
propre avenir ainsi que leurs impacts sur la ville à long
terme. D'où l'intérêt de cet échange.
Ainsi il a été constaté que la population ignore les te-
nants et aboutissants du projet. Ceux qui en ont entendu
parler, n'en parlent que vaguement. 
« Certains points doivent être éclaircis » a fustigé l'un des
citoyens participants : le coût des travaux, les zones
concernées, le relogement ainsi que la participation de
l’État, entre autres.
N'étant qu'à la phase d'étude, prévue de 12 et 18 mois,
cette première étape présente d'ores et déjà une faille ma-
jeure : la non-implication de la population ! En effet,
celle-ci n'est pas suffisamment informée pour qu'elle
puisse co-décider comme le prévoient les textes. Pour-
tant, c'est possible comme l'a rappelé Marie-George Buf-
fet, députée, en prenant l'exemple de la réhabilitation
réussie de la cité Montillet.
Les interrogations se sont multipliées tout au long de la
rencontre : quels sont les changements auxquels la po-
pulation doit s'attendre ? Le loyer, sera-t-il revu à la
hausse et à quel taux ? Quel sera le prix du m² et des
charges pour ceux qui souhaiteront devenir proprié-
taires ? Où serons-nous relogés en cas de démolition de
notre logement ? Est-il normal que le maire vende aux
promoteurs privés les terrains municipaux, sans concer-
tation, alors qu'ils appartiennent à tous les Blanc-Mes-
nilois ? 
Didier Mignot, précédent maire et conseiller régional, a
précisé les nouvelles modalités de l'Anru et a indiqué
que le projet, à ce jour, n'était pas financé. Il a souligné
les incohérences des informations diffusées par plusieurs

membres de la majorité municipale sur le nombre de lo-
gements démolis et finalement reconstruits sur place.
« C'est maintenant qu'il faut vous emparer du projet » a
utilement préconisé Makan Rafatdjou, architecte-urba-
niste.

Le message a été entendu 
une prochaine rencontre est prévue 

pour le 8 juin 2017.

Avenir des Tilleuls et de sa population : 
un premier échange fructueux !

LES PARISIENS OU NOUS ?
NOUVELLE INVITATION

POUR DÉBATTRE
ET RÉFLÉCHIR ENSEMBLE 

aux TILLEULS
Les Tilleuls, le quartier Pierre-Sémard, le Parc urbain,
les terrains Floréal… Depuis que ierry Meignen est
maire, il vend notre ville aux promoteurs !
Avez-vous voté pour cela ?

Alors, quelques questions :
• Embellissement veut-il dire privatisation ?
• Aménager la ville veut-il dire vendre le territoire pu-
blic communal, votre territoire ?
• Réhabiliter veut-il dire changer de population ?
• Habiter en logement social est-il honteux ?
• Alors que 2 000 familles ont un dossier de demande

de logement en mairie, « nouveaux logements »
veut-il dire « logements à acheter » ?

ALORS, LE BLANC-MESNIL 
SOLIDAIRE 

POUR LES PARISIENS OU
POUR NOUS ?

QU’EN PENSEZ-VOUS ?
Nous vous invitons à débattre de ces questions avec
Marie-George Buffet, votre députée, le 8 juin 2017

(le lieu sera précisé ultérieurement)


